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INTRODUCTION  GENERALE
Dans le monde du travail de nos sociétés modernes la mise en œuvre d’une politique

« hygiène, sécurité et environnement (HSE)» est devenue indispensable tant les enjeux sont multiples. L’intérêt HSE s’est fortement accru au sein des entreprises. Il y a d’abord l’application plus stricte de la réglementation (code du travail). La préservation de l’intégrité physique des salariés, de leur sécurité et de la protection de l’environnement relève de la responsabilité du chef d’entreprise. Les entreprises reconnaissent l’importance d’une politique HSE car son efficacité permet de réduire les risques d’accidents, les nuisances de l’environnement (la population, l’eau, le sol, la faune et la flore). En outre elle procure des avantages :économiques en minimisant les coûts liés aux AT/MP et les arrêts de travail ;sociaux comme l’amélioration du dialogue social, de la communication interne, de l'image de l'entreprise et sa pérennité; travailler dans de bonnes conditions et dans un environnement sain.

Ainsi, la politique HSE, intégrée à l’ensemble des activités et ce, depuis la conception, permet d’éviter les accidents ou situations catastrophiques, d’être socialement responsable et économiquement compétitive.

La sécurité signifie l’absence des accidents ou du risque inacceptable. L’accident est une manifestation du risque qui est susceptible d’engendrer des dommages sur des personnes, des installations et/ou de l’environnement. C’est de cela que nous nous intéressons dans ce manuel pour développer une politique HSE au sein des activités professionnelles. Cette politique HSE a pour objectif de mettre en œuvre des mesures de prévention et de protection de la santé des salariés et des populations, de la préservation des installations et de l’environnement.

Chapitre I :   Notions sur la sécurité
Généralités:


La plupart des unités de production telle que les cimenteries et les entreprises minières travaillent avec des paramètres de fonctionnement très importants: haute pression, température élevée et la nature des produits (toxicité) utilisées. 
           Donc leurs équipements doivent être manipulés avec soins et beaucoup de prudence afin de garantir et  préserver la sécurité du matériel et du personnel.

Définition de la sécurité:


La sécurité est un ensemble de règles et de moyens techniques et d'hygiène. C'est un état d'esprit dont la finalité est de créer certaines conditions de travail éliminant les dangers.


Donc la présence d'un service de sécurité dans les entreprises est indispensable pour la protection; l'hygiène, la lutte contre les incendies et représenter un système de mesures destinés à perfectionner les procédés de production.


La sécurité étudie les dangers industriels des accidents, les maladies professionnelles et élabore des méthodes de réduction, de prévention des accidents.

Objectifs du service de sécurité:


La protection de travail représente un vaste système de mesures destinées à sauvegarder la santé morale et la santé physique du travailleur pour cela il est nécessaire de perfectionner les procédés de productions et de créer les conditions de travail sans danger. 


Le service de sécurité doit pouvoir assurer:

· La législation du travail (les lois).

· La technique de sécurité.

· L'hygiène du travail.

· La protection contre les incendies.

Rôle de la technique de sécurité:


La technique de sécurité à pour but de créer:

· Des dispositifs de sécurité protégeant le personnel contre les risques électriques.

· Des dispositifs protégeant les machinistes contre les parties en mouvement des machines.

· Des dispositifs protégeant l'environnement contre les gaz nuisibles et dangereux.

Pourquoi l'étude de la sécurité:


Pour une grande part, l'amélioration de travail dans les entreprises est indissociable de l'établissement d'un politique d'hygiène et de sécurité. D'ailleurs la nécessité d'une telle organisation préventive constitue une obligation dans tous les pays de la communauté européenne. En fait, l'efficacité des mesures d'hygiène et de sécurité ne réside pas uniquement dans l'application stricte de la réglementation mais implique que l'ensemble du personnel soit associé à cette politique" c'est l'affaire de tous" ce qui suppose l'engagement effectif des responsable hiérarchiques.


Par ailleurs cette politique d'hygiène et de sécurité doit être bien adapté à la spécifier de l'entreprise de l'établissement de recherche…etc.


Pour que les consignes et les procédures soient prises en compte par l'ensemble du personnel, l'information doit être crédible  c'est-à-dire adaptée aux réalités du terrain. Mais, c'est la direction de l'entreprise, de l'institution de recherche … etc. qui doit prévoir, imposer et contrôler la mise en place et l'actualisation des consignes et procédures.

Les principales taches de l'hygiéniste:


L'hygiéniste est appelé à résoudre les problèmes posés par le bruit, le froid, la chaleur, l'humidité, la pression anormale, les vibrations, les radiations, le manque d'éclairage, les tensions psychologique ou ergonomique …etc. maintien de la bonne santé des travailleurs exige donc des solutions faisant appel à des connaissances dans nombreuses disciplines scientifiques. L'hygiéniste industriel devra entre autres être capable:

1-De comprendre:

· Les critères de conception et les limites de performance des systèmes d'aspiration.

· Les causes habituelles des explosions et des incendies et les techniques de prévention et de lutte appropriés.

· La différence de concept  entre toxicité et risque toxique (tout produit peut être fabriqué et utilisé en toute sécurité en dépit de sa toxicité).
      2- De prévoir:

· Les problèmes de production ou les problèmes de sécurité survenant lorsqu'une substance dangereuse ou toxique s'échappe à cause de l'usure du matériel (valves, pompes, réacteurs…etc.)

· Les situations dangereuses engendrées par l'électricité, les réacteurs, les opérations occasionnelles…etc.
      3- D'évaluer:

· Les risques constitués par les polluants atmosphériques et donc de choisir l'instrumentation adéquate.
      4- D'interpréter:

· Les données recueillies et si nécessaires de préconiser des moyens de prévention générales et individuelles efficaces.
Les causes d'un danger:


Les causes majeurs qui peuvent provoques un danger sont:

· L'accroissement de la taille des unités de production ce qui a comme conséquence:

· des stockages importants.

· des tonnages transportés considérables. 

Les conditions de fonctionnement des unités proches de leurs limites pour améliorer leurs performances.

 L'urbanisation autour des sites qui fait

· Augmenter le pouvoir de nuisance.

· Aggraver les conséquences des accidents.

Le danger :

Est une situation physique ou état de fait ayant un certain potentiel à nuire à l'homme, à l'environnement et à la société.

Le risque:


Est une mesure d'un danger associant une mesure de la gravité de ses effets ou ses conséquences.

Le risque # le danger

Remarque:


On peut travailler pratiquement sous risque en présence d'un danger si toutes les précautions ont été prises.

Les dangers partiels de l'industrie:

 
Les explosions (déflagration – détonation)

· Explosion du gaz et de vapeurs.

· Explosion de poudre et de poussières.

· Explosion thermique.

· Explosion physique.

Combustion et feux:

· Des poussières ; Couches de produit pulvérulent.

· Gaz et vapeur ; Liquide…etc.

· Les émissions.  
Chapitre II : Etude et analyse des accidents de travail (AT) et des maladies professionnelles (MP)
L'accident:


C'est un événement soudain, non prévu, rapide, incontrôlable et immédiat; tel qu'une émission, un incendie ou une explosion de caractère majeur en relation avec un développement incontrôlé d'une activité industrielle entraînant un danger grave, immédiat pour l'homme à l'intérieur ou à l'extérieur de l'établissement et pour l'environnement et mettant en jeu une ou plusieurs actions dangereuses.

Les causes d'accidents:


Un accident est généralement le résultat d'un enchaînement d'un grand nombre d'événement. Si un seul de ces événements pouvait être évité, l'accident n'aurait vraisemblablement pas lieu.


Les enquêtes effectuées après les accidents de travail ont montré que ces derniers ont des causes multiples qu'on peut les classer en deux catégories:

     a°/ Causes technologiques:

Dues essentiellement à l'imperfection du matériel utilisés ou bien de sa mauvaise exploitation. Le facteur humain représente 80% d'accident de travail et ceci au niveau de la conception, construction et de la maintenance.

     b°/ causes organisationnelles:

Dues à la non observation "ou bien à l'ignorance" des travailleurs et les différentes opérations impliquées sont les stockages, le transport, le broyage, les mélanges et les réactions.

Définition de l'AT et MP:

· l'accident de travail est un événement matériel à caractère soudain, rapide, brusque et violent qui provient d'une cause extérieur survenue pendant le travail ou sur les lieux.

· les maladies professionnelles sont de caractère long à prévoir menant à des lésions plus ou moins générales; elles sont essentiellement dues à deux facteurs importants:

· L'atmosphère nuisible dans laquelle le personnel remplie ses obligations professionnelles.

· Les agents physiques nuisibles; le bruit, les vibrations, la chaleur, le rayonnement, l'éclairage insuffisant…etc.

Remarque

L'AT est un événement soudain qui résulte des fonctionnements de l'homme avec la machine par contre la MP revient le long de travail dans les milieux nuisibles.

Etude et analyse du AT et MP


L'étude et l'analyse des AT et MP a pour but d'établir et ensuite déclarer les régularités fréquentes qui entraînent leur naissances. L'analyse de l'ordre causal de l'accident considéré comme étant une conséquence d'un mal fonctionnement d'un système permet d'élaborer les mesures préventives visant à l'irradiation (élimination des racines) des conditions dangereuses et nuisibles. Il existe deux méthodes d'analyses:

· Méthodes d'analyse statistique.

· Méthodes d'analyse topographique.

a°/ Méthodes d'analyse statistique.


Cette méthode est basée sur l'examen des AT pour une durée de temps déterminée: cela permet de mettre en évidence les régularités des variations du niveau du traumatisme et constitue une base de comparaison objective entre les différentes entreprises afin d'évaluer la gravité du traumatisme. Pour cela on utilise les coefficients relatifs statistiques suivants:

· Taux de fréquence Tf :

C'est le rapport du nombre d'accident 'A' avec le nombre d'heurs ouvrables 'H' pour tout le personnel et pour la même durée:

Tf = (A/H) 106 %

Avec:

H= NJ * NP * NT * tp
           NJ : nombre de journées ouvrables

NP : nombre de postes

NT : nombre de travailleurs

tp : temps de poste (généralement 8h/j)

Ce taux nous renseigne sur la fréquence à laquelle se produisent les accidents de travail pour une entreprise donnée. Il est généralement de l'ordre de dizaine. 

· Taux de gravité Tg :


C'est le rapport du nombre de journées perdues 'P' par le nombre d'heurs ouvrables 'H'

Tg = (P/H) 103 %

Ce taux nous renseigne sur la gravité des accidents de travail d'une entreprise donnée. Il est généralement inférieur à  la dizaine.

· Taux de danger Td 

On l'appel aussi le taux d'urgence. 

Td = Tf  * Tg
Remarque:

Chaque entreprise doit se fixer pour l'année d'exercice des taux de fréquence et de gravité à ne pas dépasser et mis en œuvre une politique de sécurité avec des moyens matériels et

  
Le nombre de journées perdues en cas de décès est de 6000 jours (d'après les lois de la caisse sociale).

b°/ Méthode d'analyse topographique:


Cette méthode consiste à examiner les causes des AT sur les droits de leurs naissances. Donc on repère tous les accidents sur le plan de l'atelier ou sur le site d'exploitation et en résultat on remarque les sections dangereuses qui exigent l'application des mesures préventives. 

La lutte contre les AT et MP:


La prévention des accidents est un ensemble de mesures techniques d'hygiène, d'organisation et d'actions psychologiques qui comporte deux aspects:

· Prévention technique.

· Prévention d'organisation.

1-Prévention technique.


Elle s'occupe d'éliminer les accidents due aux syotes dangereux tel que:

L'état des lieux. Méthodes dangereuses.

2- Prévention d'organisation:


Elle comporte trois formes particulières:

1. La formation:
La formation en matière de sécurité est indispensable. Elle permet de poser le problème de risque et surtout de le voir et de l'éviter. La formation de certaines statistiques de sauver quelques travailleurs accidentés dont les conséquences dépend de l'efficacité et la rapidité des premiers apportés.  

2. L'information:
L'information du personnel en matière de sécurité c'est d'assurer par la diffusion des instructions. On distingue deux types d'instruction:

· Instruction générale:

Cette instruction est pour toute personne qui veut d'être nouvellement recruté, pour la mettre en courant des méthodes de travail et les endroits nuisibles et dangereux.

· Instruction détaillée:

Celle-ci est faite sur le post de travail pour travailleurs nouveaux ou pour ceux qui ont changé de post de travail.

3. La propagation:
C'est un moyen nécessaire pour créer et développer un esprit de sécurité chez l'ensemble des travailleurs. 

La diffusion généralisée est un ensemble de messages élémentaires qui vise surtout à créer des réflexes.

Les affiches et la télévision sont les supports naturels d'une telle action. Ils représentent une vertu plus sensibilisatrice qu'éducateur. L'image est un support d'une information élémentaire présentée sous forme d'affiche qui pour but de transmettre un message.

Exercice :   

On a deux entreprises E1 et E2 tel que :

	
	E1
	E2

	Nt
	300
	200

	A
	30
	75

	Nbre de journées perdus P
	150
	925


· Le nombre de journées ouvrables est de 280J/an

· Le nombre de post de travail est de 3 et de 8 heurs/J

Calculer

· le taux de fréquence Tf
· le taux de gravité Tg
· le taux de danger Td
· Interpréter les résultats obtenus.

Chapitre III         Phénomènes d’incendie et d’explosion 

1. Introduction :

L’incendie est un phénomène de combustion qui peut dégénérer rapidement. Il est souvent dévastateur car il peut entraîner de nombreuses victimes et des dégâts importants avec des coûts élevés, particulièrement dans les installations industrielles, les entrepôts et les établissements recevant du public (ERP) dont les magasins de ventes sont les plus nombreux. Tout est réduit en fumée en un temps très court; c’est l’accident le plus redouté. L’explosion, une réaction chimique violente et accompagnée de dégagement gazeux,

est aussi souvent à l’origine d’incendies. Les origines d’incendies peuvent être nombreuses : réactions chimiques dangereuses, incompatibilités de produits, explosifs, emballement thermique, fuite de gaz, électricité (surtension, appareils défectueux), malveillance, imprudence, ignorance….

La lutte contre le feu est un élément déterminant pour la sauvegarde des personnes et des biens. Nous rappelons ici les éléments à l’origine des phénomènes d’incendie et d’explosion.

2.1.La combustion :

L’incendie et l’explosion font partie du risque chimique important et fréquent. Ils sont la conséquence d’une réaction dangereuse, la combustion.

La combustion est une réaction chimique qui se produit entre deux corps un combustible et un comburant et s’accompagne d’un dégageant de chaleur. La combustion peut être lente (cas de la rouille) ou vive avec apparition de flamme. Cette dernière est instantanée, elle provoque un échauffement des produits et les décompose en partie avec une augmentation de fortes pressions de gaz et de vapeurs entraînant l’explosion.

Triangle du feu :

La combustion ne peut avoir lieu que si les trois éléments suivants sont réunis simultanément:

· Un comburant

· Un combustible

· Une source d’inflammation ou source de chaleur ou énergie d’activation

On appelle ceci le « Triangle du feu ».L’incendie se déclare chaque fois les trois éléments sont en présence :
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. Triangle du feu

· Lorsque
l'un des trois éléments n'est pas présent, la combustion ne peut pas se réaliser.

Les comburants :

Oxygène de l’air :

Le comburant le plus courant est l’oxygène de l’air, sa composition volumique dans l’air est approximativement la suivante :

Air
21% Oxygène

79% Azote

L’oxygène est un comburant d’autant plus puissant que sa concentration est plus élevée dans le mélange gazeux.

Ainsi, l’oxygène liquide un pouvoir comburant considérable. Les corps combustibles poreux ou adsorbants imprégnés d’oxygène liquide sont des explosifs extrêmement puissants.

L’azote est un gaz inerte et ne participe pas à la combustion, aussi l’un des moyens pour éteindre un feu va consister à priver le feu d’oxygène à l’aide de la mousse, un gaz inerte (CO2, N2, …) ou de la vapeur d’eau.

Autres comburants : Certains corps chimiques contenant ou non de l’oxygène sont des comburants car ils réagissent violemment avec les matières combustibles et organiques. Exemples :

· L’acide nitrique, le peroxyde d’hydrogène (ou eau oxygénée) concentrés enflamment la plupart des matières organiques

· Les matières organiques imprégnées de chlorate de sodium sec peuvent facilement s’enflammer sous l’effet d’un frottement, d’un choc où d’une élévation de température

· Le fer brûle dans le chlore humide et chaud (T > 120°)

· Le fluor est un comburant plus actif que l’oxygène et enflamme la plupart des produits

Les combustibles : appelé aussi substances inflammables sont des produits qui ont la propreté de se combiner à l’oxygène pour conduire à une réaction de combustion. La grande majorité des produits organiques contenant du carbone et de l’hydrogène sont combustibles. Plusieurs produits minéraux : l’hydrogène, l’oxyde de carbone, l’ammoniac, l’hydrogène sulfuré, l’acide cyanhydrique, le sulfure de carbone sont également combustibles même s’ils ne renferment pas toujours du carbone et de l’hydrogène. Les principaux produits formés lors des combustions sont la vapeur d’eau et le gaz carbonique. Les produits azotés dégagent en plus des oxydes d’azote et les produits soufrés de l’anhydride sulfureux. La combustion des produits naturels (charbon, dérivés du pétrole, alcools, etc.) dégage de la chaleur, de la vapeur d’eau et du gaz carbonique. La combustion ne peut se produire qu’aux conditions suivantes :

· Le combustible, d’une façon générale, se trouve en phase gazeuse. Il n’existe que peude corps susceptibles de brûler à l’état solide (phosphore, sodium)

· Le combustible et le comburant doivent être dans des proportions convenables. De nature très variée, les combustibles peuvent se trouver sous forme :

· de gaz ou de vapeurs : hydrogène, hydrocarbures gazeux, H2S, …

· de gaz liquéfiés : propane, ammoniac, …

· de
liquides,
de
gouttelettes,
d’aérosols
:
alcools,
cétones,
aldéhydes, hydrocarbures liquides, soufre liquide, solvants

· de poussières : polystyrène, polyéthylène, soufre, farine ainsi que certains métaux (sodium, fer, aluminium, magnésium).

· La condition nécessaire à la combustion « ATMOSPHÈRE EXPLOSIVE »

Une zone dangereuse est définie comme une zone dans laquelle des atmosphères sont - ou sont susceptibles – d’être présentes dans des quantités telles qu’elles nécessitent une prise de précaution particulière lors de la construction et de l’utilisation de matériel électrique. On appelle “atmosphère explosive” ou ATEX, le mélange avec l’air, dans les conditions atmosphériques de substances inflammables sous forme de gaz, vapeurs, brouillards ou poussières dans lequel, après inflammation, la combustion se propage à l’ensemble du mélange non brûlé.

Exemples d’atmosphères explosives : En exploitation courante ou en situation accidentelle, ces atmosphères explosives peuvent se former:

· Dans les installations de combustion(fours, chaudières,…) en particulier en cas d’extinction de flammes si le combustible n’est pas coupé.

· Au voisinage d’équipement: pompes, compresseurs, réacteurs, échangeurs de chaleurs,……

· Dans les installations elles mêmes: remplissage de réservoir.

· A l’air libre: vapeurs de solvants lors de nettoyage, dégraissage, travaux de peinture,…..

Combustibles gazeux :

2.1.2.1. a. Développement de la combustion :

La réaction de combustion amorcée en un point du mélange par une source d’inflammation libère de l’énergie sous forme de chaleur.

Si cette chaleur dégagée est assez grande pour porter les couches voisines du mélange combustible-comburant à une température suffisante, la combustion se propage de proche en proche dans une zone lumineuse et de faible épaisseur constituant la flamme puis progresse dans le mélange de gaz frais.

Les gaz produits sont portés à haute température et pression. Suivant la vitesse d’avancement du front de flamme, on parle d’inflammation ou d’explosion
Chapitre IV    Gestion des risques chimiques

1. Introduction :
Le risque chimique est omniprésent dans de nombreuses activités anthropiques (l’industrie chimique, la pétrochimie, l’agriculture, la métallurgie…), il est susceptible d’engendrer des conséquences néfastes pour l’homme et l’écosystème. Le risque chimique est celui qu’engendre l’utilisation, la manipulation et/ou le stockage des produits chimiques. La directive 98/24 le définit comme « la probabilité que le potentiel de nuisance soit atteint dans les conditions d’utilisation et/ou d’exposition ». Le risque chimique, lié à la nature du produit, se manifeste par des atteintes à la santé de manière aiguë telle que les lésions, brulures, irritations, intoxication…ou chronique sur le long terme pour aboutir à des pathologies (cancer, ...). Les propriétés physicochimiques (inflammabilité, explosivité, toxicité, réaction dangereuse) des substances utilisées, manipulées ou stockées révèlent le danger auquel l’exposition représente des situations dangereuses susceptibles d’être l’origine du risque chimique.

Les risques chimiques sont également la cause principale des accidents industriels majeurs qui se produisent dans les usines de fabrication, de stockage et de transport dematières dangereuses (TMD). Nous rappelons à cette occasion les accidents majeurs qui ont marqués la fin du siècle dernier : la catastrophe écologique de SEVESO , 1976 (explosion avec émission de dioxine, plus de 70 000 bêtes mortes) ; l’accident de Bohpal, 1984 (explosion avec émission de Méthyle isocyanate entraînant plus de 3000 décès), l’explosion de AZF , Toulouse 2001(cause stockage de NH4NO3, 27 morts), Skikda, 2004 (explosion d’un réservoir GNL, 23 morts). La présence de produits chimiques aggrave les accidents en cas de dysfonctionnement des équipements dans les activités industrielles.

2. Classification des risques chimiques : On distingue deux grandes familles de risques chimiques :

· Le risque d’intoxication

· Le risque d’incendie-explosion
Le tableau suivant résume l’ensemble des risques chimiques.
	Tableau IV.1. Les risques chimiques

	Intoxications
	Intoxications accidentelles

	
	Pathologies professionnelles

	
	Maladies professionnelles

	Réactions chimiques dangereuses
	Substances toxiques

	
	Substances inflammables et toxiques

	
	Substances inflammables

	Incendies-explosions
	Incendies

	
	Explosions


Risque d’intoxication

Tout produit, pur ou en mélange, qui pénètre, par une voie quelconque, dans l’organisme humain, est susceptible de perturber voire modifier le fonctionnement normal du corps. Le produit

absorbé se fixe préférentiellement sur un ou plusieurs organes du corps ; il y a alors dysfonctionnement plus ou moins important qui se traduit par l’apparition de pathologies.

Suivant différents paramètres, dont essentiellement la nature et la réactivité du produit chimique absorbé, l’intoxication se manifeste de deux façons différentes, accidentelle ou chronique.

Une intoxication accidentelle est produite par l’absorption ou le contact d’une substance très agressive et en quantité importante. Très rapidement (au bout de quelques minutes), le produit chimique agit au point d’impact du corps avec destruction des cellules. Les brulures chimiques par projection d’acides et de bases concentrés, l’inhalation de gaz et vapeurs agressifs ou suffocants (chlore, anhydride sulfureux, vapeurs nitreuses, peroxydes), l’absorption de produits très toxiques (inhalation ou absorption orale de gaz cyanhydrique, d’hydrogène sulfuré, de phosgène, etc.) sont des intoxications accidentelles plus ou moins graves suivant les quantités mises en œuvre. En milieu professionnel, l’intoxication accidentelle est considérée comme un accident du travail et réparé comme tel.

Une intoxication chronique est due à l’absorption de petites quantités de produits toxiques pendant des durées plus ou moins longues. Les intoxications chroniques sont à l’origine de pathologies variées dont les plus connues sont les maladies professionnelles. Le plus souvent, elles dues à des substances peu réactives chimiquement mais susceptibles de réagir en milieu biologique.
Un même produit, peut développer, suivant le cas et en fonction des quantités absorbées :

· Une intoxication accidentelle, action brutale par contact ‘avec la peau) ou absorption (par voies orale et respiratoire) de grandes quantités de substances toxiques ;

· Une pathologie ou une maladie professionnelle après plusieurs jours, mois ou années d’absorptions quotidiennes de petites quantités de substances toxiques ou nocives.

Ainsi une projection sur la peau d’acide fluorhydrique, de formol ou d’acide chromique peut conduire à des brûlures chimiques à caractère accidentel, mais aussi à des maladies professionnelles.

L’absorption par le corps de faibles quantités de ces substances pendant des durées plus ou moins longues engendre des maladies professionnelles bien connues (asthmes, cancers, œdèmes pulmonaires, ulcérations cutanées et nasales).

Processus d’intoxication :

Selon leurs caractéristiques, la manière dont ils pénètrent dans le corps, la quantité absorbée et selon les individus, les produits chimiques dangereux peuvent altérer plus ou moins gravement la santé.

Les voies de pénétration d’un produit dangereux dans le corps humain sont directement liées à l’état physique du produit.

Le corps humain présente essentiellement trois voies de pénétration pour les produits chimiques.

La voie digestive :

L’absorption de produits chimiques par la voie digestive peut se présenter sous deux formes:

· une forme accidentelle par l’ingestion d’une quantité importante de produit,

· Une forme chronique par l’ingestion répétée de faibles doses.

La voie respiratoire :

Les poussières, les vapeurs et les fumées constituent le type le plus répandu de particules en suspension dans l’air, dans un lieu de travail. Les voies respiratoires sont donc particulièrement exposées à ces particules pouvant avoir des effets très divers sur les poumons ou sur d’autres organes du corps. Un adulte au repos respire environ 45 litres d’air par minute. Au cours d’une activité soutenue, il respire 20 litres et plus.

Les poussières sous forme de grosses particules (de 0.1 à 0.01 mm) sont piégées au niveau des voies respiratoires supérieures, alors que les plus fines (0.005mm et moins) atteignent sans difficulté les alvéoles pulmonaires.

Les vapeurs et fumées traversent la paroi pulmonaire et se retrouvent dans le circuit sanguin. Certaines d’entre elles ont la capacité de provoquer des lésions plus ou moins graves sur les muqueuses respiratoires (vapeurs d’acide sulfurique, par exemple).

La voie cutanée :

La peau constitue une bonne enveloppe protectrice, malheureusement soumise à de multiples agressions.

Les problèmes peuvent commencer lorsque des produits sont en contact avec elle. Certains l‘irritent, d’autres détruisent les tissus et d’autres encore traversent cette barrière que constitue notre peau.

Risque d’incendie –explosion :

De très nombreux produits chimiques et matériaux divers, dits combustibles (ou encore inflammables) se combinent à l’oxygène suivant des réactions exothermiques, c'est-à-dire dégageant de grandes quantités de chaleur. Ce sont des réactions d’oxydation ou de combustion nécessitant la présence d’oxygène libre (l’air) ou combiné (oxydants).

Ces réactions sont fortement exothermiques, les grandes quantités de calories dégagées chauffent la matière ; plusieurs cas sont alors possibles. La chaleur dégagée par la réaction de combustion décompose les produits sous forme de gaz et/ou de vapeurs inflammable ou non ainsi que des radicaux libres très réactifs à leur tour. Il se produit alors une réaction en chaine et le feu se propage tant qu’il se forme des gaz inflammables. Plusieurs cas peuvent se produire :

· Si la vitesse de réaction est extrêmement faible, l’échauffement est imperceptible. Il n’y a pas de combustion à proprement parler, mais une simple oxydation comme c’est le cas de beaucoup de métaux dans l’air (fer, cuivre et zinc). On ne parle pas de combustion mais de simple oxydation ;

· Si la vitesse de combustion est élevée, l’échauffement est important et la décomposition dégage des gaz qui peuvent s’enflammer ;

· Lorsque la vitesse de combustion est très élevée, la quantité chaleur dégagée est très importante et les gaz formés exercent une pression élevée laquelle dans un milieu confiné entraîne une explosion.

· En l’absence de gaz formé, la chaleur dégagée maintient le produit à température élevée, il y a alors incandescence jusqu'à ce que la combustion s’arrête faute de combustible.

Risques dus aux réactions chimiques dangereuses :

Il existe de nombreuses réactions chimiques dites « dangereuses» car elles sont accompagnées par la formation des substances dangereuses, toxiques ou inflammables.

Il s’agit essentiellement de réactions rapides et non contrôlées par suite de mises en contact accidentel de substances appelées « incompatibles ». Ce sont soit des réactions secondaires qui peuvent accompagner des synthèses mal contrôlées, soit des mélanges imprévisibles (par suite de fuites par exemple) de substances incompatibles ou encore des réactions de décomposition spontanée de produits peu stables ou explosifs.

Le risque principal de ces réactions dangereuses est la formation et la libération :

· De substances toxiques (acide cyanhydrique, oxydes de chlore, vapeurs nitreuses) ;

· De substances inflammables (acétylène, hydrogène) ;

· Des substances à la fois toxiques et inflammables (hydrogène sulfuré, ammoniac).

· Par leurs caractères imprévisibles, ces réactions dangereuses sont à l’origine de nombreux accidents graves (explosions, projections de liquides, émanations gazeuses). La plupart des sinistres industriels survenus dans les usines ont pour origine de telles réactions.

Les risques dus aux réactions chimiques dangereuses existent un peu partout ; ils sont importants lors du stockage de produits chimiques (locaux et aires de magasinage) et dans certaines activités faisant appel à un grand nombre de substances comme les traitements de surface, les traitements thermiques, les ateliers travaillant les polyesters stratifiés, etc.

Le risque incendie-explosion a pour origine des réactions chimiques dangereuses, la combustion étant l’une d’elles.
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